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bureou du 
somedi opres-m 
dimonche e! fêtes de 9 & à midi et de 14h à 18 h 


Tarif des 
abonnements 


3 mots, 140 tr 
6 mel 200 fr. 
1 aD.. 000 fr. 
<10415487 Ph 
Les abonne 
mem, partent 
du 1er et du 18 
femme mois 
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DERNIER 


aris- 


ES NOUV 


P 


resse 


ELLES D U 


MONDE 


MERCREDI 
7 


Novembre 


1945 


Saint-ERNEST 


Vent 


2 ANNEE 
Ne 308 


Température 
naire. 


LE TEMPS 
QU'IL FERA 


AUJOURD'HUI : 
Ciel 


DERNIÈRE 
ÉDITION 


très  nuogeux. 
vorioble — faible. 
stotio n- 


LE GÉNÉRAL DE GAULLE 


en civil — qui avail remis ses pou- 


voirs dà 


ns la malinée — 


ASSISTE À LA SEANCE 


France. Nos petits-enfants 
celle de la convocation des 
l'oublier par la suite... 


Aujourd'hui, 6 novembre 1945, séance inaugurale de la Co 


LES NATIO- 
NALISATIONS 
dans le 
programme 
de la 
Délégation 
des gauches 


Le programme de la délégation des 
gauches prévoit l'intensification de la 
production nationale selon les lignes 
directrices de plans coordonnés sou- 


mis à l'approbation de l'Assemblée 
après consultation du Consell de 
l'Economie nationale. 


Mais, le texte adopté souligne que 
touies les réformes envisagées ris- 
queralent d'être vaines sans le re- 
tour à la nation des grands moyens 
de production monopolisés, sans la 
revision et l'extension de la notion 
de service public, sans un minimum 
de grandes nationalisations. 


« La mationalsation, dit le texte du 
programme de la délégation des 
&asches, enlève au capitati privé la 


propriété et la gestion des entre- 
prises intéressées et les transtére à 
la nation, représentée par le gouvei 
nement responsable devant le Parle- 
ment » 

Les secteurs à matlonaliser se ii- 
mitent essentiellement aux indus- 
tries clés effectivement trustees (ou- 
tre celles dont la nationalisation est 
entreprise ou effectuée et qui sera à 
revoir) 


A. Les grandes banques de dépôts 

et d'affaires dont la nationalisa- 
tion est indispensable à un contròle 
effectif de la nation sur le crédit. 


B. Les Compagnies d'assurances. 


C. La production, le transport et 
la distribution de l'énergie élec- 
trique et du gaz 


D. Les mines de fer et de sidérur- 
gie. 


E. La marine marchande. 


F. Les industries des métaux lé- 

gers, de l'air liquide, du elment, 
des explosifs, de la soude, l'importa- 
tion et le transport des combustibles 
liquides. 


Le programme de la délégation 
de» gauches prévoit les modalités de 
réalisation des mationalisations. Les 
propriétaires expropriés sont (sauf 
en cas de confiscation pour trahi- 
son) indemnisés équitablement par 
des titres viagers valables pour leurs 
enfants dix ans après la mort du ti- 
tulaire ou jusqu'à la majorité des 
enfants. La nationalisation évince 
immédiatement et totalement les 
conseils d'administration privés, Les 
nouveaux conseil 


sentants de 
cipent à l'élaboration. 
production soumis à Y 
le gouvernement. 


Pour une réduction 
massive des crédits 
militaires 


fhes préconise. à 
tement une réduction masive d 
crédits militaires. 
Pour la 
suppression des comités 
d'organisation 


En matière économique. 
me de la délégation d 
Volt plusieurs mesures extremement 

et notamment, + afin de 
les différents secteu; 
aux directives 


trusts +. ia seppressien de tous 
organismes créés par Vichy, e'est 
dire, par exemple, ies comit 


Une lettre 
de M. Daniel Mayer 
à M. Maurice Schumann 


L fait gris. Le temps est mo 
me de la rue ressembler terriblement à celle d'hier. 
Et, cependant, c'est un grand jour, qui aura 


l'hom- 


»se et la journée d'aujourd'hui peut paraître 


place dans l'Histoire de 
devront en apprendre la date, comme nous avons appris 
Etats généraux en 1789... Ils auront, d'ailleurs, le droit de 


ituante élue pour 
édifier la IV* République. 


Bien avant 14 heures. le salon de la Paix regorge de monde. Anciens 
députés, journalistes se pressent et échangent leurs impressions. Un public 
nombreux est venu voir le général de Gaulle renouer les traditions du 
passé. 

Une section de la garde républicaine avec ses officiers et deux tam- 
bours viennent faire la haie dans les couloirs intérieurs du Palais. 


L'arrivée du général de Gaulle 


A M heures 55, la voiture du général de Gaulle pénètre dans la cour 
d'honneur de l'hôtel de la présidence. Un piquet de la garde républicaine 
lui rend les honneurs militaires. I est recu sur le perron par le doyen 
d'üge et ies fonctionnaire, de l'assemblée. 

Trois heures sonnent Deux brefs commandements retentisseent : 
arde à vous! + suivi presque aussitôt de celui de: « Présentez 


armes 


| 
“Le Chef du Gou-| 


vernement pro- | 
visoire d'hier est | 
| l'homme le plus 
qualifiépourpré- 
sider à la cons- 
truction défini- 
tive des institu- | 


| tionsdelaPatrie" | 


déclare M. Cuttoli | 


dans son discours 


d'ourertnre 


A Rus 
bration du 28° anniv 


IL 


nent les maisons. 
La nation entière est e 
ordonné des distributions 


lement ; les théâtres et les cinémas ont af 


tacles spéciaux, pendant qu 
| des musie-halls sont installé 


Les tambours battent. À ce moment, 
les portes donnant accès de l'Hôtel de 
la présidence au Salon de la Paix 
s'ouvrent toutes grandes: le général 
de Gaulle. ayant à ses côtés le doyen 
d'âge, traverse le grand salon d'hon- 
neur de la présidence, précédé de deux 
huissiers à chaine et encadré par deux 
officiers de la garde. Le cortége tra- 
verse successivement la retonde. le 
Salon de la Paix et pénètre dans les 
couloirs intérieurs conduisant à l'hé- 
micycle. 

Les officiers salutent du sabre, tan- 
disque le général de Gaulle répond 
par un salut militaire et que le doyen 
d'âge s'incline. 


Dans le vaste 


hémicycle 
Cependant, le vaste hémicycle com- 
vence à se garnir. Les députés cons- 
tua Vent en flota serrés ei 
garnissent le» gradins jusqu'aux plus 
fautes travées C'est à grand. peine| 


que l'on remarque une physionomie 
connue parmi tant de nouveaux élus 


ignorés encore. Les « représentan- 
tes . obtiennent un succès particu- 
iler. Beaucoup d'hommes jeunes. On | 
bavarde. mais néanmoins les physio- 
»omies sont empreintes de gravité. 
Les constituants paraissent pénétrés 
de leur mission 

15 heures. L'huissier annonce d'une 
voix forte : + Monsieur le Prési- | 
lent » Et tandis que M. Cuttoli. | 
loyen d'âge. gravit les marches de 
à tribune, apparait le général de 


Gaulle. Droit, comme à son habitude. 
il est vêtu d'un veston croisé bleu 
marine. L'assemblée se lève unanime 
et le général s'assied au bane du gou- 
vernement. 


Le doyen 


AU CHARNIER 
DE BAN-St-JEAN 


procèdent à l'exhumation des corps des suppliciés. 


A Ban-Sai 


martyrisérent, suivant leur procédé barbare, les 
qu'ils y avaient enfermés, des Allemands, mais cette fois-ci prisonniers, 
(Exclusivité 


t-Jean, cet ancien camp en Moselle, où les Allemands| 


prisonniers russes | 


*"Paris-Presse")| 


prend la parole 


Et maintenant, c'est le silence ab- 
solu. Le doyen d'âge se lève et. d'une 
voix claire, commence la lecture de WW 
son discours. 

L'allusion à la représentation de 
l'empire soulève de nombreux bravos, 
mais ‘une salve d'applaudissements 
crépite : le président a cité le nom du 
général. de Gaulle. Le général reste 
immobile, mais on peut deviner son 
émotion à la facon dont. de ses dolgts. 
il pianote son pupitre. 

Tandis que certains regrets relatifs 
à l'armée ou à la diplomatie sont par- 
ticulièrement bien accueillis sur les 
bancs de l'extréme-gauche. la phrase 
sur la laïcité montre la Chambre sé- 
parée en deux parties: l'une immo- 
bile, l'autre enthousiaste. 

« La France a manifesté qu'elle était 
à gauche »; ces mots sont applaudis 
jusqu'aux confins de l'extrême-droite. 

Après avoir entendu le discours du 
doyen d'âge, le général de Gaulle. 
accompagné de M. Jeanneney. mi- 
nistre d'Etat, de M. Palewskl. son di- 
recteur de cabinet et de M. Joxe. se- 
crétaire général du gouvernement. 
quitte la Chambre des députés. Tl est 
1$ h. 20. 

Il monte en volture avec M. Jean- 
neney et regagne aussitôt l'hôtel de 
la rue Saint-Dominique. 


LA LETTRE 
|de de Gaulle 


jau doyen 
de l'Assemblée 


| prewe +). — Un train ramenant de 
Voici le texte de ia lettre adres Russa 1200 rapatriés, en majori 
ses par le general de Gaulle Alsaciens er Lorrains, est arrive lundi 
| president de l'Assemblée : en gare de Valenciennes Parmi eux 
AM duyen d avalent pris place de nombreux enga- 

gés volortawes dans la LVF et 
suspecte ont été arrêtés par les sere 
vices de sécurité militaire et incar- 

céres à la caserne Vincent. 


VERNEMENT DE 


1l m'app: 
peuple français estime q 


Le 


formes de la Constitution nouvelle. M. 


contrôle de l'exécutif. 


-- Craignons, dit le doyen d'âge. 
quée contre ceux qui veulent faire 


1.200 RAPATRIES DE 
RUSSIE ARRIVENT 
A VALENCIENNES 


LILLE. 6 novembre (dép. « Paris- 


Spirito, le complice 
de Carbone, 
condamné à mort 


remetire ses po 
ms de la représentation natio- 
rale, comme il n'a jamais cessé de 
l'espérer. 


Le ment ne manquers|| Paris- presse.) — François 
esser Tearididon dei a || bien connu de toutes les polices de 
ntes jusqu'à ce que ce- | | France. 


qui faisait partie de la 
fameuse bande de gangster aux 
ordres de Simon Fabiani. le chef du 
PPF. a été condamné à mort par 
contumace. ce matin. par la Cour de 
justice de Marseille. 


e était. avec Carbone, un des 
jus redoutables . marseillais 
Bont Jes exploits. dérrayèrent la chro- 


pouvoirs adoptée ie 


octobre par le peuple français. 
Je v 


peuple de France vient de marquer sa gratitude au générol 
it, à moi, avec une claire évidence, après les voti 
le Chef de ce Goun 
der à la construction définitive des institution: 


M. CUTTOLI, doyen d'âge, déclare : 


Aidez de toutes vos forces 


le Président du gouvernement d'hier 
QUI, JE N'EN DOUTE PAS 
SERA LE PRÉSIDENT DU GOU- 


PRES ow 
neur 


vilège pour dire 


DEMAIN" 


la patrie. 


peupie e voulu une Constituante ce qui ne préfuge en rien des 


Cuttoli. pour sa part, souhaite profon- 


dément une structure donnant à deux assemblées le pouvoir législatif et le 
1l sagit de faire « du neut et du raisonnable p. 


que la raisom soit trop souvent invo- 
du neuf. Veillons à ce que lı nos- 
talgie du passé n'entralne pas notre 
assemblée à s'accommoder d'un 
conservatisme hésitant et timore. 
ittoli de confier ses inquié- 
s derniers mois lorsqu'il vit 
renaltre une armée, une diplomatie 
périmées et la bataille religieuse se 
réinstaller autour de l'école publique. 
Sans doute le gouvernement a-t-il 
agi par scrupule d'engager l'avenir. 
Aujourd’hui, le peuple a parlé. Il n'y 
a plus d'excuse aux tergiversations 
et aux atermolements. 
Et. dans le domaine intérieur. il 
n'y a de sécurité, pour une nation 
quelconque, que dans une sécurité 
construite à l'échelle du monde. 
Aprés avoir souligné que les Jours 
qui vont venir seront diffi 
M. Cuttoli termina sur ces mo! 
— L'homme qui, le 18 juin 1940, 
recueillit dans le sang de la défaite 
et ia boue de ia capitulation les 
tronçons du glaive de la France 
abattue et trahie, s'était proposé 
deux tâches : la première, c'est que 
la France continuát le combat et 
fût présente à la victoire. Cette 
tâche est magnifiquement remplie. 
La deuxième, c'est que la France 
se donne de nouveau des institutions 
libres. Cette tâche est em cours; 
son succès, dont je ne doute pai 
dépend largement de vous et 
votre action passionnée, dévouée au 
bien public. Aidez de toutes vos 
forces le président du gouvernement. 
provisoire d'hier qui, je n'en doute 
pas, sera le président du gouverne. 
ment de demain et faites que, de 
votre effort commun, après tant de 
difficultés surmontées, sorte une 
France libre, juste et. grande, qui 
- soit pour. le ‘monde un guide.et un 
exemple. 


consultative d'Alger, puis celle de Paris, 
M. Cuttoli, doyen d'âge, excipa de son 


M. Léon Blum a 
ies avaient droit à 
le Gaulle. 


'écents, qu'aujourd'hui la grande majorité du 
ment provisoire d'hier est l'homme le plus qualifié pour prési- 


elé qu'il avait eu déjà l'hon. 
les travaux de l'Assemblé 


'ouvi 


foute so pensée sons controi 
récemment que les démo- 
gratitude. Et, cependant, 


TCHANG 
KAI CHEK 
retirerait 
ses troupes 
d'Indochine 


D'aprés des informations de trés 
bonne source, Tchang Kai Chek| 
viendrait de donner des ordres pour| 
préparer l'évacuation de l'Indochine 
du Nord par la plus grande partie 
de ses troupes. 

Ce geste, pour lequel aucune date 
n'est d'ailleurs fixée, aurait pour but 
beaucoup moins d'assurer une en- 
tente avec la France que de per- 
mettre à Tchang Kai Chek de récu- 
pérer ses meilleurs effectifs afin de 
les employer « ailleurs ». Le pro- 
bléme intérieur communiste et la 
nécessité d'occuper commerciale-| 
ment la Mandchourie avec les trou- 
pes d'Indochine qui pourront être 
transportées par mer (sur bateaux 
américains ?), sont, très probable- 
ment à l'origine de ces velléités. 
L'évacuation ne serait, en tout état| 


soviétique attend avec impatience la célé- 


semble s'y étre préparé avec plus de soin que de 
coutume. Les dómes des innombrables églises du Kremlin 
resplendissent tandis que d'innombrables drapeaux or- 


és dans les pares. Enfin, des 


. PREMIERE RÉUNION DE LA CONSTITUANTE 


MOS 


COU, 6 novembre. 


ersaire de la Révolution. On 


en joie, le gouvernement a 
supplémentaires de ravitail- 
ché des spec- 
des théâtres de plein air et 


bals en plein air sont pré 
vus partout pour aujour- 
dhui et demain. 


Le discours de Staline 


L'U. R. S. S. attend surtout le dis- 
cours que prononcera ce soir, à cetie 
Scessiou ie gener issime Staline. 
Staline, aprés un mois de 

pris à Sotehi, sur la mer 
revenu = en pleine forme », reposé, 
ronte et rajeuni JH wadressera du 
Kremlin au "peuple russe role 


rappeler q 
se sont 


thme 


: querelle 
le général soviétique ^ Derev 
mt au départ de Tokio 

sérieuse controverse 
les Balkans ; guer 
s répereu 


gistrer que l'échange de lettres Sta- 
line-Truman a déjà contribué à dissi- 
per les eraintes les plus graves. Les 
premiers indices de détente ont été 


la recon mee, par les Etats-Uni 
du gouvernement hongrois ; 
de Washington à Ankara, au 
la modification de la Conven 
Montreux. 


Vers une détente ? 


On pense, à Moscou, que le dis- 
cours de Staline accentuera cette dé- 
tente, Toutefois, certains membres 
influents du Politbureau estiment que 
le chef de l'Etat soviétique ne doit 
pas s'engager définitivement « avant 
que neontre Truma: 
permis d'établir le climat des reia- 
tions anglo-amérieaines à la veille 
d'une rencontre éventuelle des « trois 
Grands 

1 demeure possibi 
line se borne à traiter, dans son 
discours, des questions de politique 
intérieure, en ne donnant que des con- 
sidérations d'ordre général sur lorga 
nisation de la paix et sur la collabo- 
ration internationale, Auquel cas M. 
Molotov prononcerait ultérieurement 
un discours sur les « perspectives de 
réalisation des décisions de Yalta et 
de Potsdam » 

On pense néanmoins que la tendan- 
ce personnelle de Staline, qui est 
d'aborder dans un même discours les 
problèmes intérieurs et internationaux 
prévaudra, L'accord commercial russo- 
américain signé le 4 novembre par MM 


Attlee n'ait 


que le maréchal 


e qui lui permettr 
er son discours sur le pi 
dans le sens d'un 
ire. 


Les questions traitées 


On prévoit que les que: T 
ront successivement examinées par 
Staline dans son discours seront les 
suivantes : 
d. Collaboration économique 
américaine. 
2. Pacitication et démocratisation de 
la Chine, sur la base de non-in- 
gérance étrangère et du retrait aussi 
Tapide que possible des troupes d'oc- 
cupation. 
Evacuation des pays balkaniques, 
Grèce comprise, et 3on-ingérance 
alliée dans les affaires de ces pays, 
après constitution d'une régime démo- 
cratique 
Organisati 


d'un régime déme 
tralisé en Allemagne, 
ATIONALISATION DE 
VES REGIONS, notamment de 


G. Contrôle international de l'éner- 


sie 


LE MARECHAL 
MANNERHEIM 
A PARIS 


Le maréchal Mannerheim, qui avait 
quitté, ce matin, Stockholm en avion. 
est arrivé cet après-midi au Bourget, 
à 14 h. 30. L'ancien président de la 
république finlandaise, qui se rend à 
Lisbonne, ne doit faire qu'un court 
séjour à Paris, 


DEMAIN 


Lomiqui 


de cause, que partielle, Tchoung- 
King ne se souciant pas d'abandon- 
ner l'Indochine, tout au moins avant 
m conclu l'accord au. sujet 

luguel on continue à négocier avec 
la France. 


Les craintes du 
Duce en Afrique 


probables lations franco. 
américaines : n de la que-| 
relle russo-turque relative aux Dé 
trois et, enfin, discussions tendues à 
propos du « monopole » de la bombe 
atomique 

Cependant, il faut également enre- 


BRONZÉ, RAJEUNI, REPOSÉ... | 5 


STALINE 


arlera ce soir 
au Kremlin 


Æt Moscou pavoisé s'appréte 
à célébrer le 28° anniversaire 
de la Révolution d'Octobre 


À 


laute 
Coiffure 
parisienne 


a formé son | 
qouvernement 


Les maitres de la Coiffure parisienne ont tenu hier leurs états généraux 


et présenté hier soir 
| nières créations 


devant un 


déles 


aréopage international 
Trente mannequins parmi les plus séduisants ont fait 
admirer la grâce et les splendeurs de la 

les plus attrayants 


leurs toutes der- 


mise en plis ». Voici trois des 


QUE DISENT LES DÉFENSEURS ESPAGNOLS DE FRANCO ? 


MADRID, . 
| I est facile, mais sommaire, de 


.novembre . 


crier haro sur Franco en vou- 

lant lui faire supporter la res- 

ponsabilité des choses qui exis- 

taient déjà sous la monarchie et 

qui continuèrent au temps de la 
République. 

Le 


saignant contraste offert par 


* l'en ai trouvé un et 
j'ai entendu l'avocat 


du diable" 


(De notre envoyé spécial 
Charles FAVREL) 


l'insolente prospérité des uns au regard de l'atroce misère des autres 
est une plaie typiquement espagnole et ce n'est pas d'aujourd'hui que 


chaque Chrysler qui passe dans les 
fait vaciller l'ouvrier affamt 
Les responsabilités de Fra 


dant si évidentes 
tervenir dans les affaires 
mer son départ. Elles ont 


co sur le plan 
ic les démocraties, q 
intérieures d'un p 
en effet, le ju 


s de Madrid est un soufflet qui 


nternational sont cepen- 
i répugnent par principe à in- 
ys, s'unissent pour récla- 
sentiment que la guerre 


ne sera pas gagn t que ne sera pas arrachée de la terre euro- 
péenne la dernière racine de l'hitlérisme. 
Au regard de son peuple, la culpa- 
Franco est aussi écrasante Comme tel, je fus républicain 
près avoir l'étranger quil faut savoir évoluer avee 
pour imposer sa vi a couvert à temps 
de son pavillon ion de » Or. républicain, est devenu syno- 
Phalunge, c'est nyme de rouge le jour où des bandes 
tronné les crim. arm »mencé à piller et brû- 
tion sauvagement partisane. e vents et à s'attaquer à la 


D'aucuns, pourtant, osent encore 
défendre. L'archevéque de Tolède 
justifié sa politique passée, et | 
thevéque de Madrid va jusqu'à ju 
tifler son attitude future 

J'ai voulu savoir si. en dehors des 
milieux qui ont un intérêt à voir les 
choses conserver leurs structure. il 
existait en Espagne des hommes in- 


dépendants susceptibles de faire, en 
faveur de Franco, une plaidoirie sin- 
cere. 


Trop de morts 


pour qu'on oublie ! 


J'en ai trouvé un. Cet avocat béné 
vole est une personnalité éminente 
qui a joué, sous le gouvernement d3 
Caudilio (1), un rôle de premier plan 
avant de se décider à rompre avec 
une idéologle qui heurtait ses senti- 
ments intimes. Je vais reproduire wes 
propos aujourd'hui avec honnétete 
Dans mes prochains articles, je fera. 
parler nos amis de l'opposition repu- 
blicaine. 

Tel qu'il est. mon avocat est un 
homme de bonne foi. ll l'a prouvé 
par ses actes que je ne puis rapporter 
ici. Son témoignage a donc le droit 
d'être entendu : 

— Je suis, me dit-il, catholique et 
libéral. Catholique est un mot qui 
fait peur; libéral un mot qui fait 


pazool. caudillo veut dire chet 


La correspondance privée | 


HITLER- 
MUSSOLINI 


En se montrant ine 
urer l'ordre, la républi« 
complice du désordre. 
aurait pu vivre si elle avait 
dre le temps de faire accepter 
mes néces- 
t brusquer, elle 
nonter rface les plus bas 
et c'est un mouvement de 
ir se protéger de ces ou= 
provoqua le succès de 


'est ici que le 
ce. a la Phalange, 
de la Phalange, jetés 
ice des erreurs humaines 
lourd contrepoids aux tor- 


drame co 
s la ba 
tures d'en 

Le mal 
tre, trop de 
trop de morts à 
ces instants 


ur de l'Espagne c'est 
nant, de part et d'au- 

injustement versé, 
venger. Oublions 
pénibles de notre his- 
instants qui ne sont pas 


Pardon, vous disiez tout à 


république complice du 


bátissalt. 
redonr spagne son 
construire peu à peu une 
de force à l'abri de laquelle 
il voulait lui rendre ses libertés 

— Soit Mais six ans se sont 
écoulés, la force est representée par 
des gardes d'assaut qui se prbménent 
sur les trottoirs, le fusil chargé. et le 
peuple attend encore ses libertés. 
"est qu'il y a eu la guerre. 

— La guerre, au cours de laquelle 
seule une politique de bas opporta- 
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» de l'Allemagne constituerait une 
* faute politique et tactique. » 
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veuir, Px sau.uuu. | PH, 
E. Vropriéré | BELLE BLANCHISSER. lépubila. 
Kar. dép. terr. Erix 200.000 fr. 400.000, Chauvel, 


t'et renie viag- 


R. Lon-Desuyer. à us, commerc. 
et d'hab, Sup. tot. 1.190 m2 env. 
Beroonili. Paris, 
MANCHE: A vendre immeubles 


sinistr, ou nom. Geuin, L'I 
quseubie Paris boo rapport, Ps 


6 a. Loy. 15.000. App. 3 D. Linge 
2.450.000. 


evnipi- Loc. m ei r. 


HOTEL 'EPUBLIQ. ov cu. AT 
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WSTEL E ne morer | OOF 
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3 


ANIER, 21, 
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Pre- 


RADIATEURS 


rue Viéte, PARIS, 17e 


APPEL AUX STENOTYPISTES 
la GRANDJEAN 

Les ministères de la Justice, Infor- 
„ Conferences Di- 
plomatiques, Conseils Interalliés (Pa- 
ris, Londres, Berlin, Tunisie, etc...) rez 


mon. Les siénotypistes sont invités à 
se faire connaitre à APSF., 8, rue 


CABINET GUILLOT 


Bd Sébastopol. Tur. 47-58, 64-09 


à dérelopper, 
gde vilie de l'Est. 
bd St-Deni 
toutes caries 
2800 inscr. B.O, logt 
'900, 


irte 18, 8 pl tt nf. 
575.000 tr. 


mme, lab. 11-61 


ELIZABETH- 


et Jocques 
Motinees 


ARENNÉS ~ Soirées 
lundi 


Tous les jours 


Direction : L. VERAT 


LE CLUB 


63, rue Pierre-Charron - ELY. 


et l'orchestre de 


FERME LE LU! 
À LA 


1, PLACE PIGALLE 
Comme toujours 
un programme 


Le Ballet AVILA 
DANY LAMAR 
Renée PIAT et 
Francoise MARSAY 


DENYSIS 


et le merveilleux Jazz 


Réservez votre toble à TRU. 


boutique, et à marchés. - 
Inscrits. - URGENT, - 0004000 fr. 
OT... 6.r.d.Catre (MeRéaumari 


Auberge bdSelue rég Manten terras 
s.riviére 2 sal. 


T, me Pépinière 
ALIMENT.Vine à emp. Dout 737 
agent modera. Tireuse électrique. 


Appertem. 300.000. TERROIR 


rue Pépinière 


Un dernier mot Tout ce que 
je viens de vous dire pour la défense 
de Franco est l'expression de ma sin- 
cérité profonde et de la vérité que 
je connais, pour avoir été mélé aux 
événements dont je vous al parlé. Si 
mes yeux, 
erreurs qui m'ont fait m'éloigner de 
lui, je lui reste reconnaissant d'avoir 
l'Espagne en dehors du| 


(World Copyright 1945 par Charles Favrel 


Pour les prisonniers 


la presse parisienne | mener, ce: 


Le 


auz prisonniers 
is de la presse parisienne organise, 
10%, 


prisonniera ou déportés inscrits à son ser- 


Résultats d'Enghien 


ANTOINETTE 
jaor APOLLO | 


Lo Grande Artiste 
GERMAINE DERMOZ 


| cvec JACQUES-ERWIN, J.-L. ALLIBERT 


DINER DE REOUVERTURE du 
CIRO'S 


Thés, .diners, soirées dansantes 
DEUX GRANDS ORCHESTRES 
LES MEILLEURES ATTRACTIONS 


6. rue Daunou. OPE 68-32 et 62-91 


UN PROGRAMME SENSATIONNEL| 


ODELT 
dré PASDOC 


Maurice MOUFLARD 


FÊTE FORAINE 


sensationnel 


LILY FAYOL 


NAUDY 


ALEX RENARD 
On peut diner à partir de 20 h. 


On peut souper après le spect. 
13-25 


" 


Deux “revenants” KORANYI et ZATELLI 
candidats à l'équipe de France 


M y o quelque chose de changé dons le monde 
des ovonts centre. Les Nordistes Bihel et Stonis ne 
sont plus rois, ils ont posé leur sceptre à deux 
mmes du Sud. Le leoder d'ottoque de Lille n'est 
encore complètement remis de son cloquoge 
s laine, il nest pos en bonne condition. 
Quant à Stonis, il est hors de forme, les derniers matches du puis 
sant vont centré lensois n'ont pos ét Stanis, 
lui aussi, se ressent d'une blessure, un coup 
Ce sont octueliement deux « revenants », 
lores », Koranyi et Zatelli, qui se mettent 
moine. 
Dimanche, contre Lyon, Koro- 
nyi, en verve, a marqué 4 buts et 


dons 
ux onciens « trico- 
vedette choque se- 


les c 
des| 


tuellemest en forme 
Guy CHAMPAGNE. 


ses partenaires. 
Koronyi a re 


“LA FRANCE PREMIÈRE 


du tennis en Europe” 
estime Henri COCHET 


Yvon Pétra, P. Pellizra, Gremillet et M. 
Kuntz sont partis ce matin en avion, @S h. 30, 
du Bourget, pour Stockholm. Henri Cochet 
m'est pas du voyage, car il se we pour AB à 
un nouveau tournoi en Espagne à la fin du 
mois. Henri Cochet nous confie le secret de sa 
forme toujours égale à 42 ans : 

— Je continue à mener l'existence que je 
menais au moment de la Coupe Davis : vie 
régulière, pas d'excés, pas d'alcools, Aussi je me sens aussi 
bien qu'à 30 ans, 

- pensez-vous des jeunes, et du tennis français ? 

Peu de jeunes semblent avoir les aptitudes néces- 
sairs pour devenir de grands joueurs. Quant au tennis 
français, il tient bien sa place sur le plan international, à 
tel point que si la Coupe Davis se jouait cette année j'es- 
fime que la France enléveralt la victoire en zone euro- 
pénne. 


sa forme de 153 
scudoins et pr 
ce tète » reste to 


Van Vliet et son 


Buffalo ouvrira au 


circuit utilitaire | 


ficoce : rintem| 

Koronyi et Zotelli sont condi- " " p! " 

ede laure ce Foe Qui | p Uf csime, Arie Ven Vict ent reparti pour Druselen où | 2e véiodrome Bufalo 
ipe de V | attendat ure qu'il pilotera iui-mime pour rentrer accelera irs champions 

rencontrera lo Belgique. Pour le| oh) iui à Wurden, HA d'Utrecht. a; ia «| ciisto i 


Sétois qui tient | “Le champion du monde, tout 


et 


je me peur rouler sur une pisie 
Gand, Hruzelles, Zurish ou P. 
Alors, comment faites. 
Z Je m'entraine en fatsa; 
quatre fois par # je bouc 
de 40 km. em m'effor 


for 


bien mettre tout le 


libérés 


Peu brillant le Stade 
à Lyon 


mi d'aller 


Hansen, eat le plus défavorteé des sprintera, 
trainement hivernal. Avant de quitter Paris ù 
— En Hollande (| n'y a pius de vélodrome couvert. donc 


pour être en forme f 


La mi 
| activement 
souaiere 


ste 
allemands y 
ar n'est pas enco- 


Comme Derksen et Palk 
uestion d'en- 


mous di 


travail- 


que lo 


que je coura à 


les commissions «i trois ou " 

Do Dent ecteur sportif 

le toujours seu] um petii cire | f, Deonrite., directeur sportit 

vite et en faisant des printa: | uestre "naut dn bom mola 
Revé MELLIX 1 New-York 


LYON, — L'équipe du L.O.U.. | 
qui a vaincu, bier, le « onze 3 
du Stade Francais, a joué 
très bon mareh (5-9) 


ational Crooks, ont 
jouer samedi 


G. sa| DEAE Bader Emmanuel fot | sis esr salaire ment Pass au | 
P. 12] messe ais tête et Domiogo. pes | menté, et ai des contrats dnonels 
P. ii| Bret en première mitema, | me ieur sont pas consentis, 

UR: remplacé par Jacquin, de | A titre exceptionnel. cependant 
artani vee lequel contre l'équipe Dy- 
Vina. | est en poúrpariers = P. Moscou: | 


Les Russes shootent fort ! 


LONDRES. — Le programme des matches de football de l'équipe | 
« Dynamo > n'a pas encore été fixé parce que les Russes ne sont | 
pos contents de leur logement 

Les officiels du « Dynamo Club » ont rendu visite à deux reprises 
à lo « Football Associotion » et ont prévenu le secrétaire, S.-F. | 
Rous, qu'ils ne disputeraient pos de match ovont d'être proprement 
logés dons un hôtel convenable. La chasse pour cet hôtel o duré 
toute lo journée 

La plupart des joueurs ont été 
logés à Wellington Barracks, la 
coserne des « Coldsteom Guards » 


précises que leur contrôle du bol- 
lon, les équipes anglaises auront | 


une gronde surprise, » 


JEAN AERTS VA COURIR A PIED... 


BRUXELLES, — L'an 
foire sa rentre... en cow 
promis de dispuier le 
decembre, ei Wi n 
berghen_ (à droite) 
de la Cambre. « J 


sons linge et sons bain 
s l'entrainement des joueur 
soviétiques sur le terrain de Chel- 
seo, M. Birrell, manager de 
l'équipe londonienne, o décloré : E 
— lis sont trés rapides et 
shootent trés fort. | 
» Si leur jeu d'équipe est aussi 
bon et si leurs posses sont aussi 


LA 


21h 


SF. | David, si tu étais là ! | i disset. emer 


| sible par exemple que 
demis du P.U.C., Abadie et 


bien entendu, parla du tomi 


ina lade, 


vé de Mykowski pen- 


ures. 
Te. | dant plusieurs mois 


Jones, 
Edwards. 


au Central 
Central Sporting 
iex un gala orga 
ie ning des Cioches des | 


chaque fois que son manager 
le pressait de reprendre l'en- | 
frainement i| prétextait des 


Mardi 6 Novembre à 21 h. 
CENTRAL SPORTING CLUB 
, Faubourg-Saint-Denis 

| piour-OMAR LE NOI 

MEDI 


-Union $i 
t dispu 
Dautb 


65-1 


66. rue Pigalle Tm. 57-26 


DANCING -ATTRACTIONS 


| 
| 
DÉGUSTATION de fruits de mer | 
AMERICAN BAR | 
| 

| 


CHAMPAGNE et SPECTACLE 
DE QUALITE 


Ouvert de 22 h. à l'oube 


Aujourd'hui, demain 
et jeudi mat. à 15 h.l 


#4, 
CADRE UNIQUE 


SI AS 
an] )aAse TOUS LES sou 


AS SANS EXCEPTION A PARTIR 


Le XV de Paris devrait être remanié 


dire 


y, ag sm a fout simplement, Barraut pi 
Dis oga | nel que Dauthuille entrainát Dio 
g Besançon conti | valtio entrain Dies 
Tu mauvais sort, puisque api 

Daho repart! à Toulouse et i 

blessure de Troupel, ll sera pri- | 


LA VIE EN ROSE! 
OBERT DARTHEZ | 
RENÉE LEBAS | 
" EXP 
ROGER LUCCHESI | |. 
: Ouvert. EN nuit D'OUTRE MER 


SALLE CLIMATISÉE 


qr 
1200.000 fr. de paris 


De pour Prat-Blanchet 


méme on peut 


aprés la partie qu'il f 
nn sade Cher. | | „Le maich ~ poursuite 
lety, le Puciste Adami eút | | Prat-Blanchet s 

éié, à juste titre, inclus dans | | 13 Passion des 

ia ligne d'avants parisienne. | | teurs : aussi les pan 


Du reste, à notre sens ou | | été nombreux et imi 


moins, i| ne parait que 


représente, notamment en ses 


s. Van Vilet, Reynés, 


Jorge, qui firent une très livi E VL IET, — 
Franc me partie contre Nar! à qui ren die ed 
Me. meu. di Jai Dei E | an rent su surplus | | Blanchet a fait perdre 
Ip on " | parait-il, Pour bien fal CR GON- MOUA 
I mcr, er huill : Diouf |!" | 
AE jm Ed V Dauthuille va entrainer Diou nMi ee-e- 
H C'est un fait, que le succès n'a nullement en. | Les « bleu ciel » 46 
t tamé ia modestie de Laurent Dauthuille. Hie Ludovie Feuillet, dire 
H en compagnie de son mana; Barraut, il se f sportif d'Aleron, nous 
» trouva en présence de Bretonnel et le trio, se à M 4n 


t de la veille 


t deux bomm 
Mithouard 


HERRING. 


mynek. De i 
ter. Masson 
thi, Arene 


Pour Cerdan 
Buttin se récuse | 7. ——- 
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Ý Jeudi 8 nov., à 20 h. 30 i 

H F isco PEIRO i 

- | conire Jem WANES | 

nt 1 Paul RENUCCI i 
| contre MANZALUNES 

H tr itres combat: | 

t i i 

ra: i 

i 3| 

i i 

L J 


| 12 octobre ou 11 novembre 1945 | 


| GRAND-PALAIS | 
|| de 10 h. à 19 h. Pr. d'ente. 15 tr. || 
CINEMA PERMANENT || 

AU PHOGILAMME | 


|| « Autour de Brazzaville » 
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